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AMÉRIQUE LATINE 

ACTUALITÉ ÉCONOMIQUE ET POLITIQUE 
 

 
La crise, bientôt un mauvais souvenir 

Selon le Fonds monétaire international, en 2010, l’ensemble des pays d’Amérique 

latine devrait être sorti de crise et atteindre une croissance moyenne de 2,9%, grâce 

notamment à l’impulsion du Brésil. Pour 2009, les prévisions de l’organisme tablent sur 

une chute du PIB de 2,6% par rapport à 2008. 

Grâce à son marché intérieur, ses échanges avec l’Asie et la diversification de ses 

exportations, le PIB du Brésil devrait enregistrer une croissance de 3,5%, tandis que le 

Pérou s’adjuge 5,8% (1,5% en 2009) et le Chili 4%. Le Mexique, l’un des pays de la 

région les plus frappés par la crise, devrait enregistrer une chute de son PIB de 7,3% en 

2009 pour retrouver une croissance de 3,3% en 2010. Enfin, le PIB de l’Argentine 

devrait passer d’un recul de 2% en 2009 à une petite progression de 1% en 2010, un taux 

inférieur à celui du Venezuela (+1,8% en 2010). 

Du point de vue de l’inflation, estimée à 6,1% pour la région, elle devrait descendre à 

5,2% en 2010. Le Venezuela devrait être l’exception car le taux prévu pour 2010 

tournerait autour de 30% (sic), soit autant qu’en 2009. 

Attention : le FMI a mis en garde sur la fiabilité des données officielles fournies par le 

gouvernement argentin (INDEC), surtout celles concernant l’inflation. 
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ARGENTINE 
 

FICHE PAYS 
 

 
Nom officiel República Argentina 
 
Superficie 2 791 810 km² 
 
Population 39,4M d’hab. 
 
Densité de population 14,11 hab./km² 
 
Langue officielle Espagnol 
 
Capitale Buenos Aires – 3,1M d’hab. (Agglo. : 13,5M d’hab.) 
 
Villes principales  
Córdoba –  1,4M d’hab.  
Rosario – 1M d’hab. 
Mendoza – 870 000 hab.  
 
Régime politique République fédérale (23 provinces + Capitale fédérale) 
 
Chef d’État Cristina Elisabet Fernández de Kirchner (2008-2012) 
 
Monnaie Peso (ARS) 
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INDICATEURS MACRO-ÉCONOMIQUES 
 
 

ARGENTINE 
 

2007 
 

2008 2009 P 

 
PIB (Md$) 

 
250,0 266,3 259,4 

 
PIB (∆ %) 

 
8,7 5,0 -2,6 

 
PIB/hab. ($) 

 
6 427 6 759 6 584 

 
Taux d’intérêt court* (%) 

 
11,5 11,5 9,5 

 
Taux d’inflation (∆ %) 

 
20,0** 22,0** 16,0** 

 
Taux de chômage* (%) 

 
9,8 9,8 11,5 

 
Solde commercial (Md$) 

 
14,5 13,18 Nd 

 
Réserves internationales* 

(Md$) 
 

45,0 48,9 46,1 

 
Dette extérieure* (Md$) 

 
120,6 127,3 128,1 

Taux de 
change (ARS) 

au 31/12 

/USD 
 

3,14 
 

3,45 

 

/EUR 
 

4,6 
 

4,92 

 

*Dernière donnée connue | ***Calcul réel non-officiel 

 
 
 

Répartition de la population par âge (%) 
 

0-14 15-64 ≥65 
 

25,8 
 

63,5 10,7 
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ACTUALITÉ ÉCONOMIQUE ET POLITIQUE 
ARGENTINE 

 
Les Kirchner fidèles à eux mêmes 

Revendicatifs, insistants, récurrents, peu originaux, sans nuances, rancuniers, entêtés, 

partiaux, capricieux, etc., tous les jours, les argentins subissent les traits de caractère 

du couple présidentiel. À titre d’exemple, pour « distraire » l’opinion publique, le 

gouvernement s’est lancé dans une attaque contre les média, visant particulièrement 

le groupe Clarín et son quotidien éponyme, le plus lu du pays, surtout par les classes 

moyennes. Pendant ce temps là, l’Église et d’autres institutions sociales font état 

d’une aggravation de la pauvreté. Par ailleurs, au sujet du conflit avec le monde 

agricole, toujours sans solution durable, le gouvernement a décidé de transformer le 

secrétariat à l’Agriculture en ministère, les organisations agricoles se demandant s’il ne 

s’agit que d’un changement cosmétique. Et ainsi va l’Argentine en attendant le 10 

décembre prochain, date de l’investiture des députés et sénateurs élus en juin dernier. 

PS : une enquête de l’institut mexicain Consulta Mitofsky montre qu’en termes de 

popularité parmi les dirigeants latino-américains, la présidente Cristina Fernández de 

Kirchner se place au dernier rang du classement avec 23% d’opinions favorables contre 

82% pour Mauricio Funes, président du Salvador, et 81% pour Lula. 

 

Moins de pauvres ? 

D’après les statistiques officielles, au cours du premier semestre de 2009, l’indice de 

pauvreté a diminué de 1,4 point par rapport au même semestre de 2008, il y aurait 

donc actuellement 3,43 millions d’argentins sous le seuil de pauvreté (709 000 foyers), 

soit 13,9% de la population du pays. L’indigence aurait baissé, touchant 4% de la 

population, soit 995 000 personnes (232 000 foyers). L’indigence est mesurée par le 

coût du panier alimentaire de base qui est d’environ 118 dollars. 

PS : la pauvreté avait atteint son plus haut niveau en 2003 à 54% de la population du 

pays. On estime, par ailleurs, que la crise économique a détruit 226 000 emplois légaux 

tandis que l’emploi illégal représente 36% du total des salariés. 

 

De quoi rester préoccupé 

Même les statistiques officielles de l’INDEC, qui soulèvent la plus grande méfiance en 

termes de partialité dans les calculs des indicateurs officiels de l’économie du pays, 
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signale qu’au cours du deuxième trimestre de 2009, le PIB a reculé de 0,8%. Cette 

baisse interrompt une série de 25 trimestres consécutifs de croissance.  

Pour que l’Argentine rentre en récession, il faudrait qu’au troisième trimestre le PIB 

chute encore, ce qui reste improbable compte tenu des signaux de reprise. Tant mieux. 

L’INDEC montre aussi qu’en juillet dernier, le PIB a chuté de 1,5% par rapport à juillet 

2008 et qu’au deuxième trimestre, l’investissement en équipements durables et 

production a chuté de 18,6% par rapport au même trimestre de 2008, la construction de 

4,8% et la consommation privée de 1,8%. 

 

Le peso toujours dévalué 

Contrairement à la devise brésilienne, fin août, le peso argentin a perdu nominalement 

2,9% de sa valeur depuis janvier par rapport au dollar et 2,3% s’il est réajusté selon le 

taux d’inflation officiel.  

Par rapport au peso mexicain, le peso argentin a perdu 3,5%, 2,8% par rapport au peso 

uruguayen, 2% par rapport à l’euro et 5,4% par rapport au réal brésilien. 

Théoriquement, ce glissement devrait améliorer la compétitivité-prix du pays. À suivre. 
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BRÉSIL 
 

FICHE PAYS 
 
 

Nom officiel República Federativa do Brasil 
 
Superficie 8 511 965 km² 
 
Population 189,6M d’hab. 
 
Densité de population 22,27 hab./km² 
 
Langue officielle Portugais 
 
Capitale Brasília – 2,4M d’hab. 
 
Villes principales  
São Paulo – 11M d’hab. (Agglo. : 19,7M d’hab.) 
Rio de Janeiro –  6,14M d’hab. (Agglo. : 11,4M d’hab.) 
Salvador – 2,9M d’hab. (Agglo. : 3,6M d’hab.) 
Belo Horizonte – 2,4M d’hab. (Agglo. : 5M d’hab.) 
 
Régime politique République fédérale (26 États + District fédéral) 
 
Chef d’État Luiz Inácio Lula da Silva (2007-2010) 
 
Monnaie Réal (BRL) 

 

 
 
 
 
 

 

 

 

 



 

© 2009 iFi-LATINECO – Toute reproduction interdite 

INDICATEURS MACRO-ÉCONOMIQUES 
 
 

BRÉSIL 
 

2007 
 

2008 2009P 

 
PIB (Md$) 

 
1 350,0 1 418,9 1 420,3 

 
PIB (∆ %) 

 
5,4 5,1 0,1 

 
PIB/hab. ($) 

 
7 341 7 462 7 439 

 
Taux d’intérêt court* (%) 

 
11,25 13,75 8,75 

 
Taux d’inflation (∆ %) 

 
4,46 6,2 4,42 

 
Taux de chômage* (%) 

 
9,0 7,8 8,1 

 
Solde commercial (Md$) 

 
40,0 24,7 Nd 

 
Réserves internationales* 

(Md$) 
 

170,0 200,0 220,2 

 
Dette extérieure* (Md$) 

 
147,8 212,9 204,0 

Taux de 
change (BRL) 

au 31/12  

/USD 
 

2,14 
 

2,18 

 

/EUR 
 

2,6 
 

3,28 

 

*Dernière donnée connue 

 
 
 

Répartition de la population par âge (%) 
 

0-14 15-64 ≥65 
 

27,0 
 

66,8 6,2 
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ACTUALITÉ ÉCONOMIQUE ET POLITIQUE 
BRÉSIL 

 
Rêve olympique et politique interne 

Plus qu’un symbole, le choix de la ville de Rio de Janeiro pour accueillir les Jeux 

olympiques de 2016 confirme encore un peu plus la montée du Brésil parmi le club des 

grandes puissances géopolitiques mondiales. Le président Lula, déjà très populaire 

avant la décision du CIO, affiche désormais une aura rarement connue à la tête de 

l’État brésilien. La tâche s’annonce dure à ce niveau pour son futur successeur. 

À ce sujet, la course pour l’élection présidentielle de 2010 continue. Selon l’enquête 

de l’institut Ibope, le gouverneur de l’État de São Paulo José Serra (Parti de la social-

démocratie brésilienne) reste en tête des intentions de votes avec 34%. Assez loin 

derrière viennent plusieurs candidats de gauche dans un mouchoir de poche, à 

commencer par Dilma Roussef (15%), favorite de Lula et qui a annoncé avoir guéri de 

son cancer lymphatique, qui se laisse dépasser par Ciro Gomes (17%), ancien ministre 

de l’Intégration nationale (2003-2006). Viennent ensuite l’ex-ministre de 

l’Environnement Marina Silva (6-11%) et Heloísa Helena (8-10%), présidente du Parti 

Socialisme et Liberté.  

 

Pauvreté en recul 

Un rapport de la Fondation Getúlio Vargas montre que l’an dernier, 3,8 millions de 

brésiliens sont sortis de la pauvreté. De même, depuis 2003, le nombre d’individus 

étant repassés au dessus du seuil de pauvreté se monte à 19,3 millions. 

Autre statistique bienvenue : une autre enquête a calculé que la croissance du revenu 

mensuel moyen des 10% de salariés brésiliens les plus pauvres a crû de 4,3% tandis que 

celle des 10% de salariés les plus riches n’augmentait que de 0,3%.   

 

Coup d’arrêt pour la déflation 

En septembre, l’Indice général des prix du marché (IGP-M) calculé par la Fondation 

Getúlio Vargas a connu une hausse de 0,42% contre une baisse de 0,36% en août.  

C’est la première fois depuis six mois que l’Indice est en croissance, et ce grâce en 

particulier à l’augmentation de 0,53% de l’Indice des prix de gros. 
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Optimiste pour les investissements étrangers 

La Banque centrale estime qu’au cours de l’année 2010, le pays recevra 38 milliards de 

dollars en investissements extérieurs dans le secteur productif, soit 52% de plus que le 

chiffre prévu pour 2009 (25 milliards de dollars). 

Au cours des huit premiers mois de 2009, toujours selon l’institution, le Brésil a reçu 

15,88 milliards de dollars d’investissements étrangers, soit environ 2% du PIB. 
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CHILI 
 

FICHE PAYS 
 
 

Nom officiel  República de Chile 
 
Superficie 756 626 km² 
 
Population 16,6M d’hab. 
 
Densité de population 21,94 hab./km² 
 
Langue officielle Espagnol 
 
Capitale Santiago – 4,9M d’hab. 
 
Villes principales  
Valparaíso –  300 000 hab. (Agglo. : 803 683 hab.) 
Concepción – 216 061 hab. (Agglo. : 666 381 hab.) 
 
Régime politique République 
 
Chef d’État Verónica Michelle Bachelet Jeria (2006-2010) 
 
Monnaie Peso (CLP) 
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INDICATEURS MACRO-ÉCONOMIQUES 
 
 

CHILI 
 

2007 
 

2008 2009P 

 
PIB (Md$) 

 
135,6 140,5 138,4 

 
PIB (∆ %) 

 
5,1 3,6 -1,5 

 
PIB/hab. ($) 

 
8 748 8 464 8 380 

 
Taux d’intérêt court* (%) 

 
5,75 8,25 0,5 

 
Taux d’inflation (∆ %) 

 
7,8 7,1 3,1 

 
Taux de chômage* (%) 

 
7,7 7,8 10,8 

 
Solde commercial (Md$) 

 
23,8 10,16 Nd 

 
Réserves internationales* 

(Md$) 
 

16,32 24,09 22,8 

 
Dette extérieure* (Md$) 

 
51,69 51,69 51,69 

Taux de 
change (CLP) 

 au 31/12 

/USD 
 

512,0 
 

630,3 

 

/EUR 
 

707,0 
 

914,8 

 

*Dernière donnée connue 

 
 
 

Répartition de la population par âge (%) 
 

0-14 15-64 ≥65 
 

23,6 
 

67,6 8,8 
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ACTUALITÉ ÉCONOMIQUE ET POLITIQUE 
CHILI 

 
Présidentielle : exercice télévisé pour les candidats 

Le premier débat télévisé entre les quatre candidats à l’élection présidentielle de 

décembre prochain s’est déroulé à la fin du mois dernier. Ainsi, Sebastián Piñera 

(Coalition pour le changement, droite), Eduardo Frei (Concertation démocratique, 

centre-gauche), Marco Enríquez-Ominami (indépendant de gauche) et Jorge Arrate 

(Juntos Podemos Más, gauche) ont classiquement pu développer leurs idées et afficher 

leurs promesses pour les quatre ans de mandat présidentiel à venir. Une passe d’armes 

a cependant eu lieu entre les deux favoris du scrutin, MM. Piñera et Frei, le second 

mettant en avant un rapport de l’ONG Transparency International dans lequel le 

premier est accusé de délit d’initié en ayant acheté neuf millions de dollars d’actions 

de la compagnie aérienne LAN Airlines, dont il est actionnaire, la veille de la 

publication des chiffres du groupe. 

Notons que ce débat télévisé a comptabilisé 27 points d’audience, chiffre inférieur à 

ceux des débats des présidentielles précédentes. 

PS : la veille du débat, le sénateur de gauche Alejandro Navarro a renoncé à sa 

candidature à la présidentielle et a apporté son soutien à M. Enríquez-Ominami. 

 

L’impôt sur le revenu en chiffres 

Sur la période allant de janvier à septembre 2009, le nombre de personnes payant 

l’impôt sur le revenu se chiffrait à 1,33 million, pour un montant total collecté de près 

de 2,6 milliards de dollars. 

Ne représentant que 1,27% des imposés, le groupe de personnes ayant au minimum 5,5 

millions de pesos de revenus par mois (environ 10 000 dollars) est celui qui a le plus 

contribué à l’IR avec 908 millions de dollars collectés (35,1% du total). Le deuxième 

groupe contributeur est celui des imposés ayant entre 3,3 et 4,4 millions de dollars de 

revenus mensuels imposables (entre 5 980 et 8 000 dollars), soit 355,1 millions de 

dollars (13,7% du total). 

À noter : 83% des salariés chiliens ne paient pas d’IR. 
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Industrie : les exportations font grise mine 

Durant le premier semestre de cette année, les exportations de produits industriels se 

sont montées à 8,32 milliards de dollars, chiffre inférieur de 23,6% à celui de la 

même période de 2008 (-6,4% en volume). À eux seuls, les envois de dérivés du pétrole, 

de cellulose, de cuivre et de bois représentent 65% de la chute des exportations 

industrielles en valeur. 

Au niveau des marchés d’importation, les chutes les plus importants ont été 

enregistrées avec l’Europe (-34,2%), la Communauté andine (-22,4%) et l’Amérique du 

Nord (-19,3%). 

PS : sur ces six mois, les exportations industrielles ont représenté 37% du total des 

exportations chiliennes totales. 

 

Davantage de social dans le budget 2010 

Le gouvernement a annoncé que le montant total des dépenses du budget prévu pour 

l’année prochaine allait augmenter de 4,3% par rapport au budget 2009, avec 

notamment une hausse de 5% des dépenses sociales. 

Parmi les postes de dépenses les plus importants pour 2010, citons l’éducation (plus de 

8 milliards de dollars), la santé (5,9 milliards de dollars) et le logement (1,94 milliard 

de dollars). 

PS : les dépenses en innovation, science et technologie vont grimper de 20%. 
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COLOMBIE 
 

FICHE PAYS 
 
 

Nom officiel República de Colombia 
 
Superficie 1 141 748 km² 
 
Population 41,97M d’hab. 
 
Densité de population 36,76 hab./km² 
 
Langue officielle Espagnol 
 
Capitale Santa Fe de Bogotá – 6,8M d’hab. (Agglo. : 8M d’hab.) 
 
Villes principales 
Medellín – 3,5M d’hab. 
Santiago de Cali – 2,6M d’hab. 
Barranquilla – 1,7M d’hab. 
 
Régime politique République 
 
Chef d’État Álvaro Uribe Vélez (2006-2010) 
 
Monnaie Peso (COP) 
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INDICATEURS MACRO-ÉCONOMIQUES 
 

 

COLOMBIE 
 

2007 
 

2008 2009P 

 
PIB (Md$) 

 
172,4 176,7 177,4 

 
PIB (∆ %) 

 
7,52 2,5 0,5 

 
PIB/hab. ($) 

 
4 108 4 210 4 274 

 
Taux d’intérêt court* (%) 

 
9,5 10,0 4,0 

 
Taux d’inflation (∆ %) 

 
5,69 7,67 3,8 

 
Taux de chômage* (%) 

 
11,2 10,1 11,7 

 
Solde commercial (Md$) 

 
-0,82 -5,0 Nd 

 
Réserves internationales* 

(Md$) 
 

20,66 23,12 23,12 

 
Dette extérieure* (Md$) 

 
43,3 45,85 46,5 

Taux de 
change (COP) 

au 31/12 

/USD 
 

2 235 
 

2 194 

 

/EUR 
 

2 944 
 

3 227 

 

*Dernière donnée connue 

 
 
 

Répartition de la population par âge (%) 
 

0-14 15-64 ≥65 
 

29,4 
 

65,1 5,5 
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ACTUALITÉ ÉCONOMIQUE ET POLITIQUE 
COLOMBIE 

 

Du côté de l’opposition politique 

Alors que la figure du président Álvaro Uribe continue de marquer son empreinte sur la 

vie politique locale de forte manière, principalement pour son projet de troisième 

mandat, les sympathisants des deux principaux partis d’opposition ont choisi leurs 

candidats pour l’élection présidentielle de mai 2010. 

Les membres du Pôle démocratique alternatif (gauche) ont élu Gustavo Petro au 

détriment de Carlos Gaviria, ancien président du parti. M. Petro, 49 ans, fût membre 

d’une guérilla avant d’entamer une carrière parlementaire. Du côté du Parti libéral 

colombien (centre-gauche), le choix s’est porté sur Rafael Pardo, 56 ans, ancien 

sénateur et ministre de la Défense nationale entre 1991 et 1994.   

Dans le cas de ces deux scrutins internes, la participation a été moins élevée que lors 

des scrutins précédents. Notons enfin que les deux candidats se rejoignent sur un 

point : l’opposition a un troisième mandat d’Álvaro Uribe, qui amènerait selon eux un 

danger pour la démocratie. 

 

Exportations : la série noire continue 

Au mois d’août dernier, selon le Département administratif national de statistique, 

l’économie nationale a enregistré 2,63 milliards de dollars de ventes à l’export, soit 

une baisse de 18,7% comparé au même mois de 2008. Rappelons qu’en juillet, la chute 

interannuelle avait été de 23,5%. La baisse est plus sévère pour les exportations non-

traditionnelles (-26,6%) que pour les exportations traditionnelles (-12,5%). Notons 

également une chute de 16,4% des envois vers le marché US, premier partenaire 

commercial de la Colombie. 

 

Des remesas en baisse au premier semestre 

Selon les données de la Banque centrale, au cours des six premiers mois de cette 

année, les montants des envois d’argent des colombiens de l’étrangers vers leur pays 

d’origine se sont chiffrés à 2,09 milliards de dollars, en baisse de 10,5% comparé au 

premier semestre de 2008. Par pays, l’une des baisses les plus sévères a été celle des 

remesas en provenance des colombiens vivant chez le voisin vénézuélien : -27% à 68 

millions de dollars. De même, les montants en provenance des colombiens installés au 

États-Unis a lui aussi chuté de manière significative à -18,5% pour 159 millions de 

dollars. 
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MEXIQUE 
 

 

FICHE PAYS 
 

 
Nom officiel Estados Unidos Mexicanos 
 
Superficie 1 964 375 km² 
 
Population 105,8M d’hab. 
 
Densité de population 53,86 hab./km² 
 
Langue officielle Espagnol 
 
Capitale Ciudad de México – 8,7M d’hab. (Agglo. : 22M d’hab.) 
 
Villes principales  
Guadalajara – 4,2M d’hab. 
Monterrey – 3,8M d’hab. 
Puebla – 2,6M d’hab. 
 
Régime politique République fédérale (31 États + District fédéral) 
 
Chef d’État Felipe de Jesús Calderón Hinojosa (2006-2012) 
 
Monnaie Peso (MXN) 
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INDICATEURS MACRO-ÉCONOMIQUES 
 

 

MEXIQUE 
 

2007 
 

2008 2009P 

 
PIB (Md$) 

 
893,6 907,0 844,4 

 
PIB (∆ %) 

 
3,2 1,5 -6,9 

 
PIB/hab. ($) 

 
8 446 8 573 7 981 

 
Taux d’intérêt court* (%) 

 
7,5 8,25 4,5 

 
Taux d’inflation (∆ %) 

 
3,76 6,5 4,1 

 
Taux de chômage* (%) 

 
3,4 4,25 6,28 

 
Solde commercial (Md$) 

 
-11,1 -16,84 Nd 

 
Réserves internationales* 

(Md$) 
 

75,7 77,13 76,1 

 
Dette extérieure* (Md$) 

 
163,0 163,0 163,0 

Taux de 
change (MXN) 

au 31/12 

/USD 
 

10,9 
 

13,34 

 

/EUR 
 

16,2 
 

19,45 

 

*Dernière donnée connue 

 
 
 

Répartition de la population par âge (%) 
 

0-14 15-64 ≥65 
 

29,6 
 

64,3 6,1 
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ACTUALITÉ ÉCONOMIQUE ET POLITIQUE 
MEXIQUE 

 
Le beau temps après la tempête 

En juillet dernier, l’Indice général de l’activité économique (IGAE) calculé par les 

statistiques officielles de l’INEGI a crû de 2,45% à 110,9 points. Cette hausse est la 

seconde consécutive (+0,41% en juin) après trois mois de baisse. 

Cette éclaircie dans le paysage économique mexicain a pour origine une amélioration 

de la demande du marché US, notamment la demande d’automobiles. 

PS : en variation interannuelle, l’IGAE de juillet 2009 a chuté de 6,87%, soit la baisse 

la plus faible des quatre mois précédents. 

 

Des revenus fiscaux trop faibles 

Une étude de la Commission économique pour l’Amérique latine et la Caraïbe 

(CEPAL) a montré que le Mexique était parmi les cinq pays de la région ayant les plus 

faibles revenus fiscaux en pourcentage du PIB, soit 12%. 

À titre de comparaison, le taux du Brésil est de 39%, celui de l’Argentine de 32% et 

celui de la moyenne latino-américaine de 18,2%. 

 

Manufacture : les secteurs les plus touchés par le chômage 

Secteur 
Baisse du nb. d’emplois entre 

juin et juillet 2009 (%) 

Équipement de transport -26,5 

Machinerie  -17,6 

Meubles -13,6 

Produits métalliques -13,0 

Produits à base de minerais -12,7 

Équipement de production électrique -12,1 

Textile -11,1 

À noter : en août dernier, le taux de chômage a atteint un nouveau pic à 6,28%. 
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URUGUAY 
 

FICHE PAYS 
 
 

Nom officiel República Oriental del Uruguay 
 
Superficie 176 215 km² 
 
Population 3,42M d’hab. 
 
Densité de population 19,41 hab./km² 
 
Langue officielle Espagnol 
 
Capitale Montevideo – 1,7M d’hab. 
 
Villes principales  
Salto – 100 572 hab. 
Maldonado – 100 000 hab.  
Paysandú – 86 000 hab. 
 
Régime politique République  
 
Chef d’État Tabaré Ramón Vázquez Rosas (2005-2010) 
 
Monnaie Peso (UYU) 
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INDICATEURS MACRO-ÉCONOMIQUES 
 
 

URUGUAY 
 

2007 
 

2008 2009P 

 
PIB (Md$) 

 
12,5 13,6 13,7 

 
PIB (∆ %) 

 
7,43 8,9 1,1 

 
PIB/hab. ($) 

 
3 655 3 977 4 035 

 
Taux d’intérêt court* (∆ %) 

 
7,0 7,25 8,0 

 
Taux d’inflation (%) 

 
8,5 9,19 7,4 

 
Taux de chômage* (%) 

 
8,9 7,0 7,2 

 
Solde commercial (Md$) 

 
-0,4 -2,8 Nd 

 
Réserves internationales* 

(Md$) 
 

3,52 4,0 7,48 

 
Dette extérieure* (Md$) 

 
13,7 13,7 13,7 

Taux de 
change (UYU) 

au 31/12   

 
/USD 

 
21,9 24,3 

 
 

/EUR 
 

32,2 34,8 

 

*Dernière donnée connue 

 
 
 

Répartition de la population par âge (%) 
 

0-14 15-64 ≥65 
 

22,7 
 

64,0 13,3 
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ACTUALITÉ ÉCONOMIQUE ET POLITIQUE 
URUGUAY 

 
Dernière ligne droite pour les présidentielles 

Dans moins de trois semaines maintenant (25 octobre) auront lieu les élections 

présidentielles et parlementaires. Pourtant, malgré cette proximité du scrutin, le taux 

d’indécis reste particulièrement élevé : 12% début octobre contre 7% un mois 

auparavant selon une enquête privée. Lors du scrutin de 2004, à la même époque, le 

pourcentage d’indécis était inférieur de quatre points. Selon les analystes, l’électeur 

uruguayen semble lassé de voir que le débat des personnes prenne le pas sur celui des 

idées, et ce d’une manière plus ou moins agressive. Le principal événement illustrant 

cette tendance vient du favori du scrutin José « Pepe » Mujica (Frente Amplio, 

gauche), qui s’en est pris dans un livre paru récemment à la classe politique… argentine 

(sic), qualifiant notamment le couple Kirchner de « délinquants ». 

À noter : après José Bayardi et Daniel Martínez, Ernesto Agazzi ministre de 

l’Agriculture et de l’Élevage, a quitté le gouvernement pour se consacrer à la 

campagne présidentielle et briguer un poste de sénateur. 

 

Le déficit commercial en chiffres 

Selon les données de la Banque centrale, durant les sept premiers mois de 2009, le pays 

a enregistré un déficit commercial de 736,2 millions de dollars, résultant de 3,08 

milliards de dollars d’exportations (-14,8% comparé à la même période de 2008) et de 

3,81 milliards de dollars d’importations (-27,6%). 

PS : en juillet dernier, l’Uruguay a enregistré un déficit commercial mensuel de 109,3 

millions de dollars contre un excédent de près de 67 millions de dollars en juillet 2008. 

 

Un nombre record de travailleurs 

En ces temps de crise, le pays enregistre une statistique insolite au niveau de l’emploi. 

En effet, selon le Banco de Previsión Social, équivalent local de la sécurité social, le 

nombre de salariés dépasse actuellement le million, un niveau record, sur une 

population active de 1,6 million d’individus. 

 


